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Fourrier* à ehienu 
Dan* I* journée d» «n*Tnr*di. t u chien» 

L'Are ni r d« Roubaîx-^ourcblng *mm 
• m m . M s e n t i r . * * . a s » H 4 4 I K H fe l . . « * » 
joint a u * , grand* buata. C M «usinée , j * 1 » «i 
constat*** eu tontai circonstance* dans lai incidents 

l I v r e s s o 

'' Mercredi *otr, v*ri o u * heure* al demie, I 
.ageats de garde an premier arrondiaseuieat. o 
arrê t» pour ivres*» et erroue a* dépôt « a noian 
: Augustin V*adaele, a^e de 2 i an*, demeurant ri 
iVoftaira. 

\f Ivresse et violences légères 
! Laa attaaU da servie» O-rtiéa Plaça, ont a ira 
I mercredi soir, vari aeuf heure*, KO ivrogne. Geo 

ge* Vanhoutte, i g e de 43 an», t i n t domicile lis 

r' venait de battra un jeune homme de 15 an 
•rgee Poiaaonaior, demeurant rue Si Loau. 

r Rousseau ne put parvenir a lai 

* du prix d'honneur. 
« 3 1(2 a 7 baarat du aoir, 

< dam ta dernière anein-
I hlèe de jouer no régulât 
ttl par «érie de deux pigeons, chef M.Jimilc Rory, 

, r u e du Progrès, a Crois. 

Fédération colombophile Roubatsienne 
(Roubaix ttul) 

Dimanche 4 juillet. Concourt) sur St-Just, 100 fr. 
d e prix d honneur répartis en 0 prit de 10 i'ranrs 
«I 10 prix de S francs, plus un magnifique régula­
teur * la Ire série de d é n i pigeons non désignes. 

| MUe 1 fr. 50 par pigeon dont 1 fr. pour prix de 

Le* pigeons d'honneur a • fr. M parbelpcut a la 

i Mise en panier* la samedi 3 juillet da 3 a 7 heu-
)ir aa nèp 
•h«Bs~. Il ; d'Alge. 

. b e l l e . 
[ De préférence d e m a n d e ! l e s p r o d u i t ! de la 
' Raff inerie de Pé tro l e du N o r d d e W a s q u c h a t . 
é l e c l r i c i n e e t é to i l e d u N o r d . n o . 
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; c o m m e r c e , pourront v is i ter ces beaux m e u b l e s 
s i u t i l es , d o n t le d e u i n n u l a n n o n c e s d o n n e 
d é j à l ' i m p r e s s i o n . n u . 

"?#• v o i r " ; * * 
à la quatrième page l'article 

"uceœizs 
S a v o n d u C o n g o h plut 

T O U R G O I N G 
Funérailles de M. Panot 

• Hier m a 
r'tireuse a: 
' l 'anot , censeur d e s é tudes au lycée de Tourco ing 
! off icier d 'académie , d o n t nous a v o n s a n n o n c é 
; le décès . 
j Le denil était condui t pur M. E m i l e Lefévre, 
• professeur au lycée d 'Amiens , ass isté de H . O 
I chex, a u m ô n i e r du Lycée . 
\ Vena ient ensui te MM. Margol te t . rec teur d'acn-
{demie ; Monta, proviseur , les professeurs et ré-
; p c i i t e a r s de notre é t a b l i s s e m e n t d e n s e i g n e m e n t 
, s e c o n d a i r e , VAssociatton des Ancien* Elèves, 
• e t les é l è v e s . 

N o u s r e m a r q u o n s dans l 'uttluenee des e s s i s -
i ( an t s MM. Diévat e t Séné lar , adjo in t s a u maire , 

Maurice Cordier , De lava ivre , T hé r y -Ros s on , Le-
m a i r e , Dhat -Dercy , conse i l l ers munic ipaux , 

j D r a m a i s , secréta ire -généra l de la m a i r i e , Joseph 
h n s s o n , Jules Lehoucq , m e m b r e s du 

de I 

l 'octroi et son co l l ègue de I t o u b a i i , U e m o l o n , 
«lireeteur de l' institut Colbert , Gerneï , directeur 
de l ' institut Turbot ; de n o m b r e u x directeurs et 

d i r e c t r i c e s , adjo in t s et adjo intes des é c o l e s des 
tro is c a n l o n s de Tourco ing et de Itoubaix. 

' L e s c o i n s du poê le é ta i ent tenus par MM. Lé-
• bacre , Josepb Dubois , Carlier, Ucrtrand, A m é d é 
' D u b o i s e t Bc l l e te . 
! Les é l èves du lycée a v a i e n t offert deux super-

j d e s fonct ionna ires , de Y Associât ion des anciens 
iéUm$, des amis e t de la fami l l e , 
i A a c i m e t i è r e , M. Monin , le d i s t ingué provi-
' s eur , a pris le premier la parole et s e s t e x p r i m é 

D i s c o u r s d e M . M o n i n 

i émotion profonde que j 

s da perdre. Involontairement, ma Ma 
(porte « u n an en arriéra, tandi* que j e t a i s retenu 
( loin de vous par un grand deuil d« famille, réuni* 
/dans cette même enceinte funèbre, voua rendiez les 
' dernier» devoirs an regretté profesteurOabet. frappe 

en pleine jeunesse ; et, déjà à cette époque, semble-
I l i t , ce même mal implacable contre lequel tout les 
i progrès de la science moderne sont restés jusqu'ici 

•Ïtal-Alhanase l'anot est eé le 2 mai 1850 h Alla 
nt, dans cette partie i 

s élevé» a 
champs de balai 
dant 1 

rovoir » quelque di 
M soldats tombés i 

i da Metz, en défei 

a distinctifs < 

a grades da lenso 
1 enseignement secondaire. 

-* - i p l e t loi par 
s de Long» j e 

plusieurs grade* da l'enseignement primaire 
enseignement secondaire. 
Le brevet comptât loi permit d'entrer comme ins 

- y en 1871; puis, en 1873 
collège de Pont S-Mou* 

i son, tout en dirigeant ta classe préparatoire il 
aborda loi grades de l'enseignement secondai 

r hache! 
II davint alors répétiteur an Lyoée 

leçon* *t snx judicieux conseil* d 
nt, M. Bordent, qui. par 

Nancy eu 1876. 

cidanca, l'a précédé d* quelqi 

professeur 

iemaina* dans la 
an ISTW conquérir le grade d* 

liront >r ** science* mathématique*. Dés lors 
était trouvée. La fermeté de sou caractère, la vigi­
lance et l'activité qu'il déployait dan* *on «ervice, 
avaiant appelé sur lui l'attention de ses chefs : délé­
gué d'abord, puis titularise dsas l**_&>™ 
rarvaiTIant général, it raata plusieurs 

séjonr dtna cette ville qn' 
n mtériaur. Majié et pèr* c 

it général ch «fc 
— Promu l'année suivante k la 

SiTo Lycè* de Tourcoing. 

, il a'était attaché k 

g**** pis* guèr* k quitter. 
C'est dan* ce pa*U an* M l'a 

a l a b 
l r \%X 

i, j'ai pu apprénar < qualité* 

• • u * uua Mitai*» ruuuus* s t s i 
f fàit n i * ckaf a n t n coltégue uns col léfue un* draitnr* * tant» 

divers d î la vie journalière du t.yeée U U* moui 
*••( jusqu'au scrupule dan* l'exercice da m o c 
dostas fonctions Quant a sa bonté, elle apparaiass 
réelle et profonde* toute occasion Je l'ai ru loael 

prévenance proroadément da la moii 
L'u mot affectueui, u 

simplement et uiûiastauiiiul tatt 
allait au ccenr. 

Récemment (il était déj* cloué p u la «uffran. 
sur sou lit da mort), un de vous, jeune* gens, ei 
la délicate pensé* de lui faire passer par mou inte 

nnanajt* n l r t s a » de notre cher surveillant *;en*cii 
Celle «impl* ligne fa m ut juaqn aux larme* « 01 

s bien, me dit-il, qu'il* sont bjua, que bo 
ont de l'affection pour moi : 

)'*. ch^rs élevés, que M Panot 

latpMlle H >a*Ht M * d* la ptén i tude et a n 

éloge quand il i 

tique préoccupât 

: il fera peut-être réfléchi 
i vouq que la légèreté naturel! 

parfoi* ampéchtr de rendr 

sentiments fc votre égard, qu 
ion pour sa famil ier A poin 
devait l'emporter et auquel au 

alWti. 

i sanjç front 
la séparation prochaine. 

les dispositions qui lu 

([iK.ii I i) fui un )'cu ti^in|ii,j]i,,' ,ur 

Tous ceux qui Pont approché depuis deux moi* 

••i 

nus di'iic.'jt 
fcrei. vous 

trompa" pas nn instant sur l i s 

ÏIU i l a^tUndril quolquefi 

me disait il un jour de s'en aller 

•ou rage • 

t de lutter jusqu'au 
.'ji-aucune i l lusion. . 

calme, ne pardai 

* donna juaqu'h son dernier éVlai 

on pour aa famille «n deuil, pour catte pau 

pauvre petite fille 
dont laa 

prendra que plu. 

assidus n'ont pu le 
fille, qui ne com-

l'étendue de 

Que ce soit a 
•ur de T 

•e mois de septembre pendant le 
embrasser le tiu dont elle «tai 

o ins nn adoucissement s l e a r d o a 
quel empressement se sont ren 

plemou* av*c eltea. Merci pour elles I 
uni nous entourent, au ch*f d* notre université da 

Nn, qui a tenu t honorer da sa présence cette 
" i de l'enseignement pri-

touchant témoignage de 
cerémon 
, qui nom 

. . . . n M • 

irrAc a 
belle exi 

donnent 

dernière fois, cher Parrot. A«' 

résignation conrag, 

fermas croy 

par'del" loi ombres 

af.pellcrant longtemps la sérénit 

s phi! i-'ipli • 

du dernier 

C'est ensui te M. Léon Lefebvre , qui en qualité 
'. v ice-prés ident de l 'associat ion d e s a n c i e n : 
l'ves a porté la parole au n o m de la s o c i é t é . 
Voici s o n discours • , » t . ^ . •—% 

MesMenrs. ^ ' " " *' 
Comme M. le Proviseur 'vient de roa* le dire, il s 
an an h peine, nous étions tons reunis dans ce 

ibet enlevé trop prématurément a l'ifnntuul des 

l j mort, aveugle et implacable quand elle frappe, 
rcblc vouloir faucher a plai 
ofesseur* du Lvcée, cl c'e* 
[•veillant général des etuds 
jourdttui. 
Aux paroles si éloquentes qui viennent i 

Cependant, en quai président de 
(•ii".e= du lycée de Toui 
•o ir .de v e n i r . a u n n m t l 

M YMÙ\. '"/r'ii , '. . • • 

i labeur «: 
, le* grades de l'enseignemcnl se-

gouvernement île la République lui-même, sur 
opositiou du ses supérieurs hiérarchique* avait 
^connaître son mérite et lui avait dscero'; los 

tlait avec le couronnement de ses efforls persé-
nts, nue recompen^' u laquelle il avait bien 

lia la satisfaction et le bonheur qu'il en éprouva 
ient elre de courte durée, Depuis quoique temps 

ne pardonne pas, le minait lentement. Ou eut 

porte; malueurcusement. vous le (avez, il n'en fut 

lissant derrière lui. une épouse et u 
qu'il cl iens-ait , su moment presque, ou il 

igoages cïe sympathiaqui loi ont 
gué* durant sa pénible maladie, ainsi quo 

la fouie qui respectueusement se presse autJiir do 
nue, ètro dans !a mesure du possible, un 

adoucissement et une consolation pour ceux qui le 
lcurcnt. 
Au nom des anciens élevés du Lycée de Tourcoing 

ion cher M. Panot, Adieu. 
M. Ber trand , le s y m p a t h i q u e directeur de l'é-

)te m u n i c i p a l e de la Croix-Rouge, a ensu i t e 
lit un é l o g e du défunt qui étai t en m ê m e temps 
U'UQ c o m p a t r i o t e un condisc ip le d'école 

On 
Sage précaution 

H 

ren.liuii ; 
vivre sur 
s o n g e r à 

aurait été 

! passés 
bier m a t i n 
L trava i l . Après . . . 
! c o m m u n , il é ta i t t e m p s , en effet, d e 
juvrer, d'autant plus que Ici 
t ient plus guère déc idés k casquer 

pour l 'entretenir e n c o r e l o n g t e m p s . 

Conseil municipal 
En vertu d'une autor i sa t ion spéc ia le de M. le 

Conf lrmat io i 
iin, c o n c e r n a n t le trai té à passer 

p a g a i e du c h e m i n de fer du N o r d . 

Accident de vélocipède 
Vn j e u n e vé loc ipéd i s l e , Augus te Colza, i i < -

gtieur, 15 a n s , rue R a c i n e , é t a i t m o n t é *ur un 
véloc ipède et pédala i t v i g o u r e u s e m e n t . P » r m i t e 
d'un heurt il fut projeté sur la b o r d u r e du t ro t ­
toir de g a u e b e rue de la Latte e t c o n t r a c t a d e s 
blessure* . 

le d o c t e u r D e s b o n n e t e s o i g n é le j e u n e 

Par a r r t u pe*f M U 
a d a n s e r . H- U t w • • • • • t s l i , t 

• b r * ém rsajrSM d* i isn/ai i 

Chute d'un peintre 
M. Pierre Devro ie , M a n s , ouvr ier pe in tre , 

n serv ice de H. De*plecbtn, r u e du Hase, 

Accident d'usine 
Une Leclercq, 18 a n s , bob ineuse n 

pe ignage Tot t l emondc , a été b lessée au p o u r 
droit . Ce doigt a y a n t g l i s sé snr la sur face poli». 
du cy l indre , al la d o n n e r c 

L e p e r s u prodigué s e s no 
•a u n e v ing ta ine d e j o 

. M. le 
i à la b l e s sée qui 
i d i n c a p a c i t é de 

l l o n r - q . — La 1 

do Roncq ayant n< 
e donner un 

ont proposé 1 

•atérifJ fut a.'licté p a r c o s d e i 
Néanmoins, M. Dumoulin et 
de ne pas ahaudonner leur p 

du carrousel fut fixé au £> juillet I 

pas joli dètra 

i l n l a . — Lo tramway venant 
ou apparition hier. Mainlena 

marquer h la Compagnie qu'elle do, 
J "acas si elle veut lutter avanU 

miu de fer belge, aaas quoi il 
iglarrt, qui coule presque le 

pas *** frai*. - t 
double, ne fera 

L I L L E 
M. Nloolle 

Les ami* de M. N ico l l e et la plupart des rtn-
e n s m e m b r e s d e s C o m m i s s i o n s d e s Musées de 
i l le, ont offert h ier , au res taurant Divoir, un 
é jeuner i n t i m e k l ' anc ien conserva teur du Pa­

lais des U e a u i - A r t s . 
M. Georges Robert s'est fa i t l ' interprète de 

tous pour e x p r i m e r h M. Nico l le les r e g r e t s cau-
' i par s o n départ et les e x c e l l e n t s s o u v e n i r s 

il la i ssera à Lille. Il lui a s o u h a i t é b o n n e 
i n c e d a n s la nouve l le s i tuat ion qu'il va occu­

per , au m u s é e du Louvre , à Par i s , e t qui lu i 
fournira peut-être l 'occas ion d e venir vis i ter de 

a un titre officiel , ce beau m u s é e de 
Lil le , qu'il est ob l ige de qui t ter aujourd'hui-

M- Nico l le a e x p r i m e , hii auss i , s o n regret 
d a b a n d o n n e r u n e place difficile en tre toutes , 

eu env iab le en e l l e - m ê m e , m a i s à laquel le ' i l 
é tai t a t taché par le d é v o u e m e n t m ê m e avec 

lequel il s'était consacré à la conserva t ion et à 
la réorgani sa t ion de n o s m u s é e s . 

Tous les a s s i s tants se sont assoc iés au t é m o i ­
g n a g e de s y m p a t h i e adressé n M. N ico l l e par 
M. ( i eorges Hobert ; tous ont applaudi au d igne 
l a n g a g e de notre anc ien c o n s e r v a t e u r , qui 

plonger dans 
luie-nueurt les plus cachées du corps humain. 

bail déshabiller son malade jusqu'à la ceinture, 
opérait sur lui au moyen de passe» magaéti-
. «an* toucher la patient, M contentant d* lui 

f er ton fluide guérisseur, 
un il retirait du foie la fameuse M te qui le 

rongeait, h l'autre la chaire vert* qui gangrenait lo 
Il commandait k la moelle de quilter le 

la moelle obéissante s'épandait ou il l'en­
voyait, dans I intestin qui n'en ayant q 

c qui l'ont 
ir d u r a b l e de tous les arti 

l i l lois et de tous s e s a n c i e n s co l l abora teurs des 
des m u s é e s . 

Brevet supérieur 
n:it <•!" ilctinitivoment reçues • Mile; lîrnno, ï)ag-

destnet, Verelat. 

Vol au comptoir 
F e r d i n a n d Guil lain. H ar 

Rourd*eau, M, s introduisa i t subrepl i c 
dans la so i rée , d a n s la bout ique de M, Ptcnvet, 

' "ister. rue P ierre -Legrand , H 9 , et y déro-
L'argcnt c o n t e n u d a n s Le c o m p t o i r . Il fut 

aperçu par le patron qui cria * « au voleur I -
Le j e u n e filou prit la fuite , m a i s il ne tarda pas 
' "'Ire arrêté par M. Baiidiiin Alfred, qui le r emi t 

ix m a i n s des agent s de po l ice . 
r o u i l l é i m m é d i a t e m e n t , o n t rouva aux lui une 
m m e de 3 7 fr. 45 . 
M. Picavet e s t i m e à 30 francs e n v i r o n la s o m -
c q u i se trouvait dans son c o m p t o i r an m o m e n t 

Le pet i t v a u r i e n s e r a condu i t d e m a i n a u par-

Suel, a la d i spos i t ion de M. le P / o c u r e u r de la 
épubl ique . 

LE NORD 
A n r q . — Mardi d*rnicr, v 

iune. passait rue Kléber. 

nier reçut deux coup* de pelle. Plainte 
de la quelle < 
le. P ' ' 

de La'nnoy. 

Outrage public à 1a pudeur 
Les n o m m é s E d m o n d F o n t a i n e . 18 a n s . ra t ta -

c h e u r , e t F r a n ç o i s B e u u c i e s m e . fft a n s , h o m m e 
d e pe ine , ont é t é arrê tés pour outrage public à 
la pudeur c o m m i s dans u n e prairie b o r d a n t la 
n i e l l e Cartel lia avaient e n t r a î n é u n e « t l e * t 

UN HOMME TAMPONNE 
« Annappes 

Hier m a t i n , l e s v o y a g e u r s d'un Irpin partant 
d e Lille à 5 heures aperçurent en tre le* s ta t ions 
d ' U e l l e m m e s et A n n a p e s , au k i l o m è t r e 6 , un 
individu couché dans le foasé, la figure et le 
v ê t e m e n t s couver t s de s a n g e t ne paraissant 
plus d o n n e r s i g n e de vie. 

Ils prév inrent le g a r d e sémaphort i jue d'An-
n a p p e s qui se rendit à l 'endroit dé s igné avec 
- ' — i u r s h o m m e s d'équipe. Le blessé qui res-

e n c o r e fut déposé sur une c iv ière , ma i s 
quel é ta t t il avai t le bras g a u c h e abso lu­

m e n t réduit en boui l l i e , p lus ieurs fractures du 
! e t d e s c o n t u s i o n s sur d iverses part ies du 

Le m a l h e u r e u x fut t r a n s p o r t é fc l'hôpital 
d 'Annapes ou grâce à un cordial qu'on lui admi­
n i s tra il put reprendre s e s s e n s . 

Interrogé par M. Monarcq, 
surve i l lance qui s 'était r e n d u sur l e s 
déclara se n o m m e r Renard Victor, 19 
v n e r agr ico le , or ig ina ire de U prov ince de 
Liège . 

Il é tai t venu en France depuis q n e l a n e s jours 
s e u l e m e n t e t c h e r c h a i t du travai l . Mercredi , 
d a n s la so i rée , il se p r o m e n a i t aux a b o r d s de 
l a g a r e d 'Annnppes quand l' idée lui v int d'en­
j a m b e r la c lôture et de péné trer sur la voie fer-

. 'il n'a pu d ire . 
On croit que R e n a r d a é té tamponné ' par le 

tra in 1712, arr ivant h Lil le à m i n u i t q u i n t e . 
Le m a l h e u r e u x qui a été proje té fc «nu dis­

t a n c e de 15 m è t r e s e n v i r o n du l ieu de l 'acc ident 
• 'es t t ra îné dans le fossé ou il a é t é aperçu une, 
h e u r e p lus t a r d . 

L 'amputa t ion du braa a é té faite h i e r après -
midi par M. l e docteur De lebarre , d'Asq. 

C o n l a e * . — M Psul Bolin. industriel, est nom­
mé membre du bureau de tneufai*ano*d* celle ville 
sauvant arrêté prafwtoral t a data du 16 juin der­
nier, pour n V f i a ç a r U- U é v i a Roger, décéda, 

PAS-DJE-CALAIS 
Un jtune mineur tué 

A B B U A V 

Lundi vers 11 heures d u m a t i n , a d f o n d d e la 
fosse n- ;i d e s m i n e s de Hruay, A l p h o n s e Klinck-
Mail lé , 17 ans , e m b a l l e u r , venait d 'a ider un de 
s e s c a m a r a d e s à r e m e t t r e sur les ra i l s d e c s ber-

hargéee de c h a r b o n qui ava ien t déra i l l é k 
du pied d e U d e s c e n d e r i e de la 6e 

Ce travail fait , H c o m m i t l ' imprudence de 

'8mrtiu±ta Mût 
U généra l N . . . passait avant-hier U sevrée 

e b e s un de n o s g r a n d e industr ie l s . U c o n v e r s a ­
t i o n roula i t sur l e s f e m m e * U g é n é r a l parlait 
de leur e n t ê t e m e n t et soutena i t q u e c'était l à un 
d e leur* défaut* pr inc ipaux . 

— T e n e t . dl*ait-ll , m a f e m m e , p a r e x e m 
j'ai e u toutes les p e i n e s du m o n d e k U faire _ 
trer d a n s la t renta ine , e t , m a i n t e n a n t qu'el le v 
es t , e l l e n e veut p lus e n sort ir I 

B R I T L E - M A I S O H , 

Sioixammts du SptetêeUs tt Çoactrts 

%'H.IJB M T W K C i M N G 

C o n c a r t d'été)- — l a Musique municipale axé 
uter*. le dimanche 4 jaiillat laUT, *ur 1* Itiosqw 
c la Place Tuier*. à i heures du soir, Isa m o r 

r « i n ;m»ie. u n e « c r i m e a é r a n t e , ,1 ., .'. 
On retrouva le m a l h e u r e u x j e u n e L , ' r J l ? î * m i a , l l " , n î " " - " L " ' . ? ^ ^ 0 ? " r t o ™ 
i A terre IP ventre « m » l e . . / . . . u d e Concert. Massenet — Rcberl le Diable, fantaisie 
. V i / . l . ï J ^ l l ï T . l ï l f ™ f ! I l " » 1 * « • d » ™ * * " t u * * Meyerbeer - Dépêche, 

relagrapèiques. valse, arrange* par M- Onsey , 
Heiarieck — Une Fè-e a Tranjuex, Dem^rsmana 
— Robin de* Ituis. arrange par M Oritey. Weber . 

de la berl ine et la tê te serrée contre 
de buii . 

Aiis<ilc')l ib'g;icé et r e m o n t é i 
inaitiê a été irrin-norl'' a Il iOpilsl M e - B a r b e od 

TRIBUjMAUX 
Tribunal Correctionnel de Lille 

Audience du lt> juillet Î897 
Présidence de H . M a r t i n , v.ce-président. 

Umisiere public : M . P r u d h o m m o . . u l i . u u t . 
LII.I.K 

E x e r c i c e U l é g a l d e l a m é d e c i n * . - M a g n * 
t tam* - S*r i* plainte du docteur Richard et ht 
iay. asci-sant pour le syndicat des médecins Je l.ille 
l i â t il e t le pre^eaut. MonMeBr le Procureur de 
I» lti'jiuhlique ; rait-eilé k comparaîtra h cette au-
1 e le sieur A I-«•gncia. i, rue île l'Hôpital St-

gnclii étunie et da massage, pour ré]>ondro au délit 

suéUsoJo Laigncaui , comme il l'indi-

isast loutes le» maladie 
tuberculose, fcystér 

-abits par 

c o l l q a n dites • miserere t , f unhy-
caacers, bronchites, fluxions do 
névralgie*, goutte, rhumatismes, 

•renaît il pour cela * La igaetn i 
te at, dans son sommeil maguéli-

malado qui 

iouc du caru* du. clteut «A indiqua»! l'affection ou 
es affection* daut il était atteint. 

B i t éveil ainsi découvert qu'en client avait le 
ceur jaune, qu'un autre collectionnait la moelle 
laus le genou, qu'un morceau de chair verte *e pré-
•tsait dan* le cerveau d'un troisième, qu'une b«te 
ioire rongeait le foie d'un quatrième. Chex certains 
ujets ello avait découvert m-squ'a dour.e maladies. 

La radiographie, on lo voit, était bien dévastée. 
El bien plus vivement et bien olus sûrement uua 
s* rayons X, Mme Laigarauv 

Le 1 
. ! .•!. . .•! loujour» plui 

endormie avait souvent eu si 

Paprèa les déclarations des lémoins 
der, peu d 

t guérisseur qui se tfdnnd <1 ;n 
giquement d'en avoir.jamals prescrit, *c 

M. Prudiiomme, «utistilnt. qui sontie 
>n, prétend qne ce* piaiiquc* ron-liiucii 
re illégal de la médecine. Il s'sppuled'ail 

UeC qui ; 
î du ta "soirS d u S 

Jacob, dans les memes co 

M' Rochn qui dcluud le prévôt 

produit'par le miiii»ti-re puljl 

Je* 
L8Mt, punissant 

i appliques ,]ti 

ivert de leurs procétli 

de^ fracti 

la médo-

pratiqucs halii-

Cour d'assises de Douai 
ivfl les affaires r e n v o y é e s devant les pro-

Uerquiu. lournalier, detucuraut k Xieppe, arrondis-

\ t i . u i . i i n à l a p s i d c s i r à I s e n a l o . — J o i e s 
' ^loux ( B e l g i r - ' -

luBUUUV 
— Fernanc 
mêtallurgis 

préjudice de la 

I V n l a l l v * d I n c c i t d l r A R t - V a a a t . -
irt. âgé de « a n s , brasseur ne at t 
aast" arrondissement de Cambrai. 

POUR VOUS DESALTERER 
d i a t e m e n t et a g r é a b l e m e n t et vous récon 

lorier en m ê m e temne prenez un verre de V I N d -
B A N Y U L S - T R I L L E S i l ' E A U 
l c(c»>llcnt apéritif, si apprt'-cié par le corps 
Ical e t les personnes qui eu ont déjà fait 

n>p, se trouve d a n s t o u s l o s c a f é s , l e s b o n s 
e s t a m i n e t s et chez u>< a n t r e p o s t u i r e a . 

•AUX ET BOUES 

SAIWT-AMAND (M) 
OHVH du j"Juin*H tS Stpttmbr* 

P a r s U y a é r * . " - • • • « • • n e " — " -
Hc*a . ia*ae , «Jrareake , r * u * * T ^ ' 

PETITE CORRESPONDANCE 
Ee«êj Thétu, 

La F i c n t j i , 

J K t a t - t i v l l d e B o s s b s s U 

N a i s s a n c e s — Clémence Bockstsel , rue 

heurt, Rêt*J-Diei — André' Desrocjuos. 
'ieil-Abreavoir, H . 
D é o a * . — Albanie laoaveld. S moi*, rue < 

haniaaatni a m 7 * J ! l ? j u m ^ T | u î de 'lÊubii 
Saint Jean, [* — Aune UaUmbois, 51 an*. 

E t e s t - C l v l l de - T a u r c u i a t g 

N a i s a s m e e s — Fidèle gerih 

du Dahomey — Fé l i i Petit, 
D é c è s . — Adèle Uaartc 

U l a l - r i v i l « T U a l l u l a 

JesnUap-
Card 

d« Château — Dacoene Julienne. 
- Elirai ' 

Ducastct Clément 
Philippe de Girard — Tanghi 

' ' Clémence, rue Sain. . _ 
Berlha, rue du Château — 

André — Dedet 

Marchés de Pai*l» *3 
l'si 1er J M I I I T I I S « 

ilAMyUK UIKBKiL « 

leraiers . - ! » U l a * 

i -4a*t . [ fT.«s | 
a k B t * . . J M . b l 

I N C o i J i . - Tendance calme 
* - f l 4 derniaca.. 

u ispuHlBUt icote oiflcirtiei s 

sunrebr) etnx l>enUas i* J e l a V l l l e f t t e 

_ _ CbAteau - De Wiest Adolphe, rua Saint-
Pierre — Lacluyse Julienne, r » du PoTage - Van-

• * '-'-va, rue de l inse l l e* — Boudewyn Célina, 
_ t-Andre — Dehlaere Oscar, Séb**topol — 

Hoedt Alphonse, Colbras — Delbecquc Reine, Mont 
n e de U n s * ' 
cy Oeorge*, 
c de 1* Ly* — (luraed Julien, 

„ i n o t Sophie, rue de I* O.re — 
Duho Cyrille, route de Lille — Vanbove Julien, rua 
J> la Franlièra. 

M a r i a g e s . — Entre : .lean-Raptisto Deleu, U 
i-, m . m u , i , T et Pauline P*i-ent, «» ans. epemiettM 

Edouard Acquette. 25 ans, journalier et pacifique 
arhem. 2i an*, piqûrière — L'onard Vaaroyau, 
I ans, tisserand, et Isabelle Monl igae , "" ~ 

P u b l i c a t i o n * d e m a r i a g e s 

Forchet — Norbert Vende-

i du Château — Jean llapi 
Montagne — Celina U 

I André — An^elc Itobbeh. 
t André — Rosalie Palfcsrgh**. &* an*. Mont -

MARCHÉ A TERME 

de Ronbaix-Tourcoing 

^ I ». I Prix 
qte- j te . *sjf**s_-

BOURSE DE LILLE 
Dn 1er juillet 1802 

Dép«rt»io*ut du Nord 1RT0 total, ttUj 1OT.50 — 
.ille 1880 (obi. IOOJ. 12S.50 — RoubaixTourco ina 

1W3, 4TO — Roubaix 1803 (obi. 500). M*. 
f.'Mi-poniiajUî: nouons / 

Brnay^ p ^ 1880^ — Bully-Orenay. «*00 — Coar-

700 |o ' (S .Raim-
lèm~ Dourges, 

hoauij , N 

BOURSE DE PARIS 

3O/0 « c l . KO 1» 

t erme ;• , •* . . 

3 0 /o am. c m . IN H 

lerme 101 55 

3 1 / ' i l 8 9 t r o t . 10- .10 

t e r m e 1»"1 JSi 

s-L.-Me.lit 1731 . 

Rspag . tiLlali 6 4 . , 
P o r t u g a i s . . 28 f 
J u l i e n h o / o . »"i." 

I o / o 1B83 103 40 

4 o /o 1893 î m w 

• 1 4 l*t.' 
tnr»eil!p. 
Uoi i ieutu 

W . e Marse i l l e . 411 i 

Ville de Lyon 

Koucieres 1871» 

• Int . réunir ."sjO . 
> 1880 9ub.. 
> 1891 4itt . . 
» 1«M K 

Banq. hypothec 610 . 
• i e / o 467. . 

Nord 3 0 / 0 Ane. 494 . . 
» » Nouv. 4ÎT7.S 

Nord Ï.50 • / , . . , 4 M . . 
P.-L.-M. . a n c . 487.1 

> n o u v . 4SI . . 
Orléans . . a n c . 486. . 

• . 1884. 488. . 
Midi . . . m e . 485 . . 

• . . n o u v . 483.1 
O u e s t . . a n c . 484. . 

BOUTEILLES NEUVES & D'OCCASION 

L i o u i s L i E T siT-TU" 
« Il I >l , prè« de Roubatx 

Dépùt de honte i l les en tons g e n r e s , d e s Verrerie* du N o r d au prix e t 
tar is de fabrique, par w a g o n , prr c a d r e , par voi lure , ( i ros et d é t a i l . 
1 8 0 mi l l e bouicill,-* .1 wtÊÊtàtt émà» 6 , 7 , 8 . » e t , 1 0 f r . le c e n t r e n d n 
a d o m i c i l e . Litres, l r i l i tres , 1 | 4 s i r c p , 1 |^ l i m o n a d e pour P h a r m a c i e n 
et toutes boute i l les p h a r m a c e u t i q u e s . 

Verre k vitre, g lace , p a n n e s en verre de tous s y s t è m e s , p r i t de fabri­
q u e . Cloche* à jardins , Douchons de toutes q u a l i t é s . Condui t à d o m i c i l e , 

: de véranda , l a n t e r n e a n . 

Ecrire on s adresser Jt M. Louis LELEU, 
près Roubaix. 

Hem, 

LEGAZàlaPORTEEdeTOUS 

taâta 
du'lirinuhement duoomptear, de la tuyauterie et de» appiraila 
moyennant ce prix le placement des compteurs M de la distri­
bution dn gaz se fera donc sans frais. 

CatJtnet 

M. Charles POLACK 
Chirurgien-Dentiste 

KO, rncd Inkprmsnn, BOUBAIX 

Visible tous les mardi, Jtudi tt Vtndrtdi 
é e » tMSWM S a • • » « • 

M. POLACK, se rend à domicile m* dvmnd* 
_- Ma.i«H>Br n u c o s r r i a j n c a s 
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